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« Toutefois, la caractéristique de ce saint religieux fut un 
rayonnement de vie toute surnaturelle. Profondément imprégné 
de foi par sa sainte mère, dont il aimait à rappeler le souvenir, il 
a pu aborder tous les grands problèmes de la théologie et de la 
science sans que le moindre doute ait jamais effleuré son âme.

« C’est dans les premiers jours du mois de Marie, pour la­
quelle il eut toujours la plus tendre dévotion, à l’heure des pre­
mières vêpres de son grand patron saint Pie V, que ce fidèle 
serviteur de Dieu et de l’Église est allé recevoir la récompense 
de ses travaux et de ses vertus, f Jacques, évêque de Mende.»

LITURGIE
CHEMIN DI LA CROIX

Le Chemin de la Croix occupe l’une des premières places 
parmi les dévotions les plus solides et les plus fructueuses propo­
sées aux fidèles. C’est aussi une dévotion très lepandue parmi 
nos fidèles, qui ont évidemment bien compris tous les fruits 
spirituels qu’on en peut retirer.

Mais fait-on toujours ce pieux exercice de manière à en gagner 
les précieuses indulgences ? Pour peu qu’on observe ce qui se 
passe dans les églises, l’on ne tarde pas à déplorer que plusieurs, 
tout en faisant un exercice très agréable à Dieu et très profitable 
à l’âme, ne gagnent pas les indulgences qui leur sont offertes, parce 
que le Chemin de la Croix n’est pas fait de la manière prescrite. 
En fait d’indulgences à gagner, il ne suffit pas d’avoir de bonnes 
intentions ; il faut à tout prix s’en tenir aux conditions impo­
sées.

Ceux qui ont charge d’âmes feront donc bien de rappeler 
souvent aux fidèles la manière de faire le Chemin de la Croix 
pour en gagner les indulgences. C'est leur rendre un grand 
service.

Pour gagner les indulgences attachées au Chemin de la 
Croix, fait isolément ou en commun, il faut être en état de grâce, 
avoir l’intention de gagner ces indulgences et ne pas interrompre 
cet exercice pendant un temps notable.

1° Manière de le faire ieolêment. — Il est requis de parcourir 
l’une après l’autre, les quatorze stations et de s’arrêter (à genoux, 
ou debout ou même assis) à chacune d’elles. Il est nécessaire 
de marcher d’une station à l’autre. Ce mouvement local, peut à 
la vérité, ne consister qu’en un ou deux pas entre chaque station,


